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Il y a quelques trois années, nous avons relancé l’action de
la Fédération Internationale des Ceméa.

Association  affinitaire,  la  FICEMEA  est  une  organisation
internationale qui veut réellement transcrire et mettre en
mouvement  les  enjeux  des  associations  nationales.  Ses
objectifs de travail sont liés à la valorisation de l’action
des associations qui se revendiquent des valeurs et méthodes
de l’Education nouvelle et sont reconnues comme telles.

La FICEMEA est comme le lieu géométrique des buts poursuivis
par nos membres, de par le monde ; elle veut en être la caisse
de résonnance et travailler à l’amplification des propositions
pour une éducation formelle et non formelle, centrée sur les
êtres humains et leur émancipation individuelle et collective.

https://ficemea.org/?p=4884
https://ficemea.org/?p=4884
http://www.ficemea.org/wp-content/uploads/2016/10/RA-FICEMEA-FINAL.pdf


Si la refondation de la FICEMEA est financièrement portée
aujourd’hui par les Ceméa France, la Fédération italienne des
Ceméa et les Ceméa de la Fédération Wallonie-Bruxelles, en
Belgique, son action est réellement menée par les associations
membres  réparties  en  quatre  commissions  régionales  qui
couvrent : l’Afrique, l’Amérique du sud et Caraïbes, l’Océan
Indien et l’Europe.

L’organisation d’un important séminaire, en novembre 2014, en
Belgique, a permis à la FICEMEA de rassembler les analyses,
les réflexions et les propositions d’actions stratégiques de
ses  membres  en  vue  de  contrer  «  les  mécanismes  et  les
conséquences  de  la  marchandisation  de  l’éducation  »,  en
prenant en compte « les rôles et responsabilités des Etats  et
de la société civile».

Ce  séminaire  a  été  suivi  par  quelques  vingt  quatre
associations membres, venues des quatre commissions régionales
de l’association.

La production intellectuelle, de contenus de référence et de
propositions  d’actions,  qui  y  a  été  réalisée  sert  notre
visibilité en tant qu’acteurs de la société civile, auprès de
nos partenaires et des organisations gouvernementales. Nous en
avons tiré parti notamment à l’occasion du Forum Mondial de
l’Education, organisé par l’UNESCO en mai 2015, en Corée ou
lors du Forum social mondial, organisé en avril 2015 à Tunis.
A  Tunis,  les  Amis  du  Belvédère,  les  Ceméa  France  et  la
Fédération  italienne  des  Ceméa  étaient  également  présents.
Nous les en remercions.

Notre  déléguée  permanente  remplit  ainsi,  au  nom  de
l’association,  une  des  tâches  de  la  FICEMEA  :  porter  à
l’extérieur  de  nos  organisations  membres,  au  niveau
international,  les  axes  politiques  communs  que  nous
définissons, nos valeurs partagées et nos prises de positions
collectives.



Une  importante  union  de  résistance  est  plus  que  jamais
nécessaire face à la marchandisation des services d’éducation
à laquelle nous assistons aujourd’hui, avec son cortège de
postulats pragmatiques orientés vers le profit économique.

Nous devons résister face à la négation des fondements mêmes
de l’éducation qui, étymologiquement, signifie quand même :
conduire au-delà, conduire l’homme et le petit d’homme au-delà
de lui-même…

Un autre aspect important du travail qui vient d’être réalisé
par  les  membres  de  la  FICEMEA,  c’est  sa  refondation
institutionnelle.  Ce  processus  a  permis  :

De favoriser une reprise des contacts et des échanges
directs entre les membres ;
De réactiver les aspects affinitaires en renforçant le
sentiment  d’appartenance,  en  mettant  en  place  une
dynamique  relationnelle  que  nous  voulons  investir
fortement.
De clarifier la vie associative et institutionnelle de
la FICEMEA en étant attentifs à sa lisibilité et en
visant l’organisation d’une réelle démocratie interne.

Nous sommes aussi très vigilants à la « nature » des relations
entre les membres, caractérisée par davantage de solidarité
dans  les  rapports  égalitaires,  par  la  reconnaissance  des
spécificités  diverses  de  ses  membres.Notre  travail  vise  à
faciliter les relations entre les acteurs des CEMÉA et de
l’Education nouvelle, pas à les supplanter.Il se nourrira de
la  coopération  réelle  de  partenaires  critiques  et
responsables, qui osent mettre sur la table différences et
points de convergence, situations objectives et désirs de les
améliorer,  qui  chercheront  à  faire  valoir  au  niveau
international  des  positions  et  des  propositions
communes.Puisse notre fédération internationale être un relais
actif et gagnant des projets et des idées que vous nourrissez,
dans un creuset international qui ne demande qu’à s’enrichir



de la force de chaque mouvement partenaire, de chaque région
de regroupement et des idées humanistes qui nous animent tous.


